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'Le MaIawaskaILE COIN DE
L’ACEJISTE -,4

?

CONCOURS 
D’HISTOIRE 

DU CANADA
Petites Nomrefles 

D’un Рея Регіоні Ш= \y°EDMUNDSTON, N.-lt, 27.JUILLET, 1933.Le Conseil général de la Société 
Saint-Jean-Baptiste de Montréal a 
fondé le 15 mal 1813 un prix ^His
toire du Canada.

Inciter la Jeunesse collégiale à é- 
tudier les faits les plus Importants 
de l'histoire de notre pays, lui four
nir ’.'occasion de découvrir de nou
velles sources de renseignements, pré 
parer l'avenir en s'inspirant des le
çons du passé, voilà le dessein des 
directeurs de la Société en instituant 
ce concours annuel pour les mai
sons d'enseignement secondaire du 
Oanaca

La Société donne une médaille de 
bronze, oeuvre du sculpteur Alfred 
Lallberté, pour récompenser dans cha 
que collège et séminaire le rhétori- 
clen qui présente le meilleur travail 
sur un sujet tiré de l'histoire cana
dienne. Cette année, les concurrents 
ont fait porter tours recherches sur 
les Causes et les conséquences de 
l'exode des Franco-Américains.

La Société Saint-Jean-Baptiste a~ 
dresse ses félicitations aux vain
queurs dont tes noms suivent :

Maurice rdhambault, Séminaire de 
Saint-Hyacinthe, P. Q., Benoit Mi
dland, Séminaire Saint-Joseph, les 
Trois-Rivières, Bernard Beaupré, Col 
lège de Montréal, Jean-Maurice Bou
langer, Collège de Sainte-Anne, Sain 
be-Anne de la tPooatière, P. Q., Ovila 
Campeau, Collège du Sacré-Cœur, 
Sudbury, Ontario; Gérard Dion, Col
lège de (Lévis, P. Q.; Emerkc - O. 
Drouin, Juniorat Saint-Jean, Ed
monton, Alberta; Jean-Charles Fa- 
lartieau. Collège Jean-de-Brébœuf, 
Montréal; Camille Géllnas, Séminai
re Saint-Joseph, Mont-Laurier, P. Q. 
Edgar Godin, Collège du Sacré- 
Cœur, Bathurst Ouest, N. B.; Lionel 
Guimond, Collège SÊint-Jean, Saint 
Jean, P. Q.; Georges-Henri Hébert, 
Séminaire de Québec; Léopold Jas
min, Séminaire de S&inte-Trérèse,
P. Q.; Arthur Landry, Collège de 
l’Assomption, P. Q.; Elphège Letaé- 
nager, Collège Sainte-Anne, Pointe- 
â-l'Eglise, N. (E.; Samuel (Losage, Sé
minaire de Jdliette, P. Q.; René Lé- 
tienne, Collège de Saint-Boniface, 
Manitoba; Louis-Philippe Levac, Sé
minaire de ValkyïteM, P. Q.; Paul- 
Aimé Martin, Collège Saint-Laurent, 
Saint-Laurent, près Montréal; Al
fred Morin, Collège Séraphique, les 
Trois-Rivières, P. Q.; Louis-Philippe 
Paillard, Séminaire de Rtoouski, P.
Q. ; G.-Albert Poulin, Séminaire de 
Sherbrooke, P. Q.; Roland Robert, 
Collège Bourget, Rigauti, P. Q.; Hen
ri-Paul Senécal, Séminaire Sainte- 
Croix, Saint-Laurent ; Louis-Henri 
Tremblay, Séminaire de Chicoutimi. 
P. Q.; Armand Turcotte, Juniorat du 
Sacré-Cœur, Ottawa, Canada.

CINQ SOUS LE. NUMERO WOODSWORTH CHEF 
Régina, 22—M. J. S. Wooderworth, 

député travailliste de Winnipeg aux 
Communes, a été élu àl'mumbnité, 
hier soir, premier président officiel 
1e la Fédération du Commonwealth 

•wpératif. E en était déjà te pria
it provisoire depuis l'organisa- 

de la Fédération à Calgary, Ц 
m an.

>- -------- -
B. iiUSSOUNI 
AUX ETATS-UNIS 

New York, 22.—Le New York Ame
rican dit que te premier ministre 
Mussolini, enchanté de l'accueil fait 
au général Italo Balbo et à ses avia
teurs aux Etats-Unis, viendra proba
blement bientôt en ce pays, nfln de 
conférer avec le président Rousevelt 
sur diverses questions économiques 
et 1e problème de la paix mondiale.

LE CONCORDAT 
SIGNE A ROME

Cité Vaticane, 20.—Le vtoe-chan
celier allemand, te colonel Franz von 
Papen, et le cardinal Pacelli, secré
taire d’Etat papal, ont signé 
jourdhui te Concordat conclu entre 
le Vatican et l'Allemagne. Von Pa
pen s'est rendu de Berlin à Rome 
en avion, spécialement pour signer 
ce document.

Le document établit les droits de 
l’Eglise catholique en Allemagne et 
la met sur un pied d'égalité avec 
tes autres églises.

VINGTIEME ANNEE
>\NOMBREUSES NOYADES DANS LA REGION ч

JEUNE FILLE 
QUI SE NOIE 
A LEDGES, N.-B.

GARÇON QUI 
SE NOIE EN 

SE BAIGNANT

ILS SE NOIENT 
EN VOULANT 

SE BAIGNER
L’Affaire Brewster et les

Francos de l’Aroostook
IL RETOURNE

Sa soeur est sauvée grâce au coura
ge d'Albert Sweeney. — Somptueu
ses funéraüles à Fort-Kent.

DANS LA SAINT-JEAN Un jeune homme de Rivière-Bleue 
est victime de l’onde.—Autre j-ni.ie 
homme de Fort-Kent qui se ?ioie 
dans le "Beau Lac".

Vigoureuse protestation.de M. l’avocat L.-V. Thibo
deau, républicain, rie Van Buren, contre les tac
tiques effrontées employées contre l’électorat de 
langue française de la vallée de la Rivière St- 
Jean. — L’enquête a été ni plus ni moi'is qu'une 
vraie farce.

Ven Buren, Me., (DN/CHi—"Расі- 
flque L. Violette, âgé de onze ans, 
a perdu la vie dans la rivière St- 
Jean. vendredi après-midi alors qu'
il essayait d'apprendre à nager avec 
des compagnons de son âge.

Les jeunes garçons étaient* liés 
se baigner sans le consentement de 
leurs parents. Le jeune Violette se 
faisait flotter au moyen d'une bille 
de bois. A un moment il perdit l'é
quilibre et disparut sous l'onde. Son
compagnon Alfred Lajoie courut 

chercher du secours. On scruta le 
fond de la rivière avec des crochets 
et 1e cadavre de l'enfant fut retrou
vé une demie heure plus tard à l'en
droit où il était disparu. Malgré que 
l'on pratiqua la respiration artificiel
le, l'enfant ne put être ranimé.

La petite victime était le fUs de 
M. et Mme Laurent Violette de cette 
ville. Huit sœurs et troi sfrères lui 
survivent. Les funérailles ont eu 
lieu lundi matin dans l'église St-

Fort-Kent, Me., (D.N.CE.)—Ven
dredi dernier, 1e 21 courant, Lour
des Michaud, âgée de 15 ans, fille 
de M. et Mme Fred E. Michaud de 
cette ville, s’est noyée accidentelle
ment à Ledges, N.-B., à trois milles 
en haut du village.

La victime et sa sœur Bernice é- 
taient à se baigner quand Lourdes 
appela de l'aide. Bernice se porta à 
son secours mais elle fut entraînée 
par sa sœur plus pesante qu'elle. Le 
jeune Albert Sweeney qüi se trou
vait à proximité de l'endroit de ce 
drame, se lança au secours des deux 
jeunes filles. Avec beaucoup de peine 
il réussit à ramener sur le rivage 
Bernice qui était déjà évanouie.

Il retourna à l’endroit de la tra
gédie et ramena Lourdes à la sur
face, puis sur la rive. Malheureuse
ment la mort avait déjà fait son 
oeuvre; malgré les efforts d'un mé
decin, il fut impossible de la rame
ner à la vie.

Les funérailles de la défunte ont 
eu lieu lundi matin à huit heures 
dans l'église St-Louis de Fort-Kent. 
I* service fut chanté par M. l’abbé 
Normand, curé de la paroisse. Les 
porteurs étaient MM. Raynold 
dibert, Albert Sweeney, Lodge r Thi
bodeau, Jean Vaillanceurt, Roméo 
Marquis et Pat. Dubé. Les placeurs 
étaient MM. Jos. Marquis et Harold 
Daigle.

De nombreux tributs floraux fu
rent envoyés en témoignage de con
doléance à la famille éprouvée, par 
les personnes suivantes: M. et Mme 
Richard rocker, Foift Kent High 
School, M. et Mme Paul Ouellet, M. 
et Mme Lou Ouellet, la famille E. 
R. MichaUd, Ifl famille de Mme 
Saul Michaud, Mme Jean Pelletier et 
Mite ttnelda Després, la famille I4c- 
Lellan, Mme Lenlassom, Mme Her
bert Coffin, Mme Dr. Archambault, 
Mme T. R. Cyr, Mme Levi Dow, Jack 
Poirier, Mme Jack Sweeney, Mme 
Albanie MichaUd, Mme Bill Piok- 
ham. Des bouquets spirituels par 
Albert Sweeney, Ludger Thibodeau, 
M. et Mme Jack Sweeney, Mme H. 
Y Nadeau, la famille J. H. A idi- 
bert. Pearl Boutet, M. et Mme Cla
re née Landry, le conseil des Dames 
de la St-Jean Baptiste.

Conduisaient te deuil aux funé
railles: M. et Mme Fred Michaud, 
M et Mme Alphée Daigle, M. et Ma- 
Bernard Michaud, M. et Mme Claude 
Michaud, Mlles Prescille, Bernice, 
Rita et Irma Michaud, Conrad et 
Raynold Michaud, frères et soeurs 
de la victime, et un grand nombre 
œ parents et d'amis de la famille.

4Le Madawaska" offre à M. et 
Mme Michaud et aux autres mem
bres de la famille en deuil l'expres
sion de ga profonde sympathie.

Rivière-Bleue, PjQ., (DNR.CJ— 
Vendredi le 14 juillet, dans la soirée, 
te jeune Joeephèle Thériault, âgé de 
17 ans et 9 mois, s'est noyé en vou
lant se baigner dans la rivière, non 
loin de la demeure de ses parents. 
Son corps fut repêché 1e lendemain 
matin et son service fut chanté »e 
17 courant dans l’église St-Jo*eph 
de Rivière-Bleue. Une foule nom
breuse de parents et d'amis assis
tait aux funérailles.

Les porteurs étaient MM. Wilfrid 
Dubé. Roger Fréchette. Charles St- 
Pierre, Ghs.Æugêne Chouinard. Por
tait la croix, Evangéliste Bossé.

A la famille éprouvée nous offrons 
nos sympathies.

HOMMAGE AU GOUVERNEUR BRANN

La vallée de la rivière St-Jean, du 
c^té américain de la partie Nord 
de 'l’Etat du Maine, est de nouveau 
soumise A la lumière intense, la si
tuation étant amenée par la contes
tation électorale, soi-disant, entre 
Brews ter-Utterback, sous la tonne 
d’une enquête minutieuse dans les 
différents endroits de la vallée, peu
plés en grande partie par les habi
tants de langue française. Ces cito
yens, d’ondinaire, si paisibles, si lo
yaux, ont été sommés, par centai
nes dans les diverses commîmes et 
plantations, de paraître devant un 
magistrat, à heure fixe, pour rendre 
témoignage de leurs actions, durant 
la dernière élection de septembre 
dernier, quant à leur droit de voter.

Cela rappelle les sommations fai
tes à nos ancêtres, à Grand Pré, en 
1755, maie nous espérorjs que la 
peine encourue par ces paisibles ci
toyens, en répondant à cette derniè
re sommation, ne sera pas aussi sé
vère que celle infligée à nos e neu
tres. Oes votants ont été si fidèles à 
répondre à l’appel, que, dans pres
que tous les endroits, les salles d’au
dience étaient si remplies, qu'el’.vs 
ne pouvaient pas oentenir tout le 
monde, et il fallut retenir des salles 
plus va&tes.

elections soient faites légalement. 
Ils sont les seuls juges si une per
sonne a le droit de voter, et s'ils lui 
permettent de voter sans qu'elle y 
ait droit, ce sont eux qui doivent être 
blâmés, et pas d’autres. Aucun hom
me intègre ne doit s'attendre qu'un 
fermier ordinaire, un journalier, ou 
autres personnes ignorantes de la 
politique, connaissent les lois etec- 
toi aies. Ces officiers tiennent des 
records, des listes des noms de tous 
ceux qui ont voté, et ils doivent sa
voir s’ils sont des votants ou non.

Nous sommes en faveur de con
server l'intégrité et la pureté, de 
la boîte au scrutin. Sûrement, tes 
180 votants qui ont été sommés de 
paraître rflavaient eu rien autre 

caose à faire qu’à déposer leur vote 
dans la boite, comme ils avaient 1e 
droit de le faire, et ne devraient pas 
être ennuyés ni soumis à des inter
rogatoires impertinents, tandis que 
nous savons tous d’avance, connais
sant la politique comme nous 1e fai
sons, que l'on a voté illégalement 
dans d’autres endroits, comme on 
pourrai; s'en assurer.

w

# L’ATLANTIQUE 
EST VAINCUE

Pendant que Balbo et ses 24 avions 
traversaient d'Italie à Chicago Wiley 
Post sautait au-dessus de ГAtlanti
que pour atteindre Berlin 25 heures 
et 45 minutes après son départ de 
New-York samedi matin. H accom
pli sa randonnée à raison de 150 
milles à l'heure. H s'est rendu à 
Koenigstoarg en route pour La Sibé
rie. Wiley Post, seul dans son avion, 
veut faire le tour du monde.

W
GENEHAL-1TALO BALBO

Le Général BALBO qui dirige l'ar
mada italienne composée de 24 a- 
vions, laquelle a accompli heureu
sement le voyage par air de Rome 
à Chicago. L'escadrille a quitté 
New-York mardi matin pour re
tourner à Rome, faisant sa premiè
re escale à Shedtac, N.ZB.

AUTRE NOYADE 
Mardi matin un jeune homme de 

Fort-Kent, Albert Cha rest, fils de M. 
Paul Charest, s'est noyé dans le 
“Beau Lac” alors qu'il était à se 
baigner. Malgré les nombreuses re
cherches te corps n‘a pas encore étébeaucoup de nos bons amis améri

cains ne vont pas aussi régulière
ment à l'église que nous. Nous en 
voyons des preuves par 1e grand 
nombre d'églises vacantes et aban
données dans tout le pays. Notre re
ligion est une partie régulière de no
tre vie, et bien sûr que l’on ne doit 
pas nous en vouloir pour cela. Si 
tout 1e monde était plus religieux, je 
crois qu'il y aurait plus de charité, 
de chrétienté dans notre Etat, et cet
te enquête faite ici, eût été évitée.

J'ai été très frappé en lisant dans 
te Bangor Daily News du 10 juillet, 
que 1e Juge Fisher a accordé là di
vorces, durant le terme de .a Cour 
Supérieure du mois de juin. J'ai par
couru la liste et jlai noté qu'il n’y 
avait qu'un nom de provenance fran
çaise. Je suis peiné d'entendre di?e, 
parfois, que nos cours sont deve
nues ties moulins à divorces.

Quelques personnes peuvent pen
ser que vous sommse trop ignorants 
pai ici pour cela, mais je crois que 
c'est différent. Je pense que la fidé
lité, la charité, la chrétienté l’a
mour et la dévotion pour notre re
ligion et me devoirs de famille sont 
!a cai.se que notre peuple se voit 
rareirent dans tes cours de divorce, 
et lions croyons que c'est mieux pour

A.ee tous les défauts que nos a- 
mis tous attribuent, ils ne trouve- 
.*îi:: pa«, le long de la Riv:èr\ d°
"Bosses' politiques, des meurtriers, 
et л lises individus du même acabit, 
cjmme очst le fait dans beaucoup 
d’endroits du pays. De nombreuses 
plaintes sont parlées, sur lesque es 
on ne fUfc pas d'enquêtes. Pourquoi 
devrions-nous être ennuyés en exer
çons nos devoirs de citoyens aux 
polis, lorsque nous votons?

Après l'élection de septembre, on 
a dit que nos gens avaient voté le 

bulletin démocratique parce qu? 
nous voulions de la bière et du rhum.
On a dit que durant la campagne 
nous avions plutôt soif que faim. Ve 
rcvond prouve que nous n'avons que 
très peu de licenc e de bière sur la 
Rivière et que l’on v vend trèj peu 
de bière.

J'ai assisté à l'assemblée du co
mité d'enquête à Van Buren, et j’ai
constaté que 1» salle duthéütre était Qn юйте a près de 2000, le nom- 
lemplle de personnes dé vtU»g« dit- brf personnes qui se pressaient
férents. Il y en avait de Fart Kent. autour du kiosque de la fanfare lo-
~agle Lake et autres villages envi- caJe et дЙПі> ^ rues voisines pour 
ronnante. Ces personnes devaient entendre le concert musical que 
s intéresser à 1 enquête. l’Harmonie d’Edmundston a donné.

J étais assis tout près des officiers en p;em a;r dimanche soir dernier, 
enquêteurs, de sorte qile Je pouvais am. le concours de la fanfare de
voir et entendre ce qui se passait C,:~tnri-Saut, du corps musical de
Pour toute .personne honnête, prête Van Burcn et de la fanfare des Ca- 
à donner crédit au parti en droit. det5 d-E*nunds:on 
son Jugement doit être qu'un c»té ^ concert commença vers huit 
de ce parti et dès le cceiimencement heures et dès sept heures la fonce 
è!é défavorable et loin d'être gentil, |K)lldte4, de i» vilfe commença à 
étant abusif, traitant rodementsans ,,:!lcer les automobiles sur rangée 
nécessité, l'autre parti, et Jouant doubk dans ja rue Canada et les 
pour U galerie. rues voisines.

Lon nous traite oomenè ütl peuple pendant trois heures les quatre 
simple et ignorant. Cependant, 11- fanfare t exécutèrent avec brio une 
gnoranoe montrée par une bonne prande variété de morceaux. M. Yvon 
partie de ce parti est quelque chose LîlIxtry chanta quelques chansons 
de regrettable et que l'on doit gran- .«готравпе psr la fanfare. M Ce- 
doméût déplorer, Très peu d'entre ^jiie Léger était au mégaphone 
eux peuvent prononcer les nôitts de. annoncer tes noms des diffé- 
nos gens afin d’être compris. Ce | rent5 morceaux et faire plusieurs au- 
n'étalt rien moins que de tuer les 
noms. Je ne connais pas une seule 
personne te long ê* la Rivière qui 
possède l'ârt ou l'adresse d'estrOpiêr 
les noms anglais de la moitié aussi 
mauvaise que oe parti massacre tes 
noms français. La traduction ren
due par l'Interprète aurait pu être 
rendue d'ürté manière plus claire par 
des centaines de nos gens dàtiS là 
salle. En résumé, toute l'affaire, en
visagée par riiKtivüu ordinaire non 
intéressé à la chose, et dans son 
résultat, pourrait en conclure que 
c'était une fence plus ou moins bien 
menée, bien que selon tes principes

INITIATION 
SOLENNELLE 

A DRUMMOND

Au-
CE QUE COUTE 
L'ENVOLEE DU 
GENERAL BALBO 

Rome. 20.—L'envolée du général 
Balbo et de son escadrille va coûter 
$3.000,000. On compte là-dessus le 
prix de chaque hydravion; $56,000. 
Les dépenses en cours de route sont 
évaluées à $54,000. Pour rentrer dans 
ses frais, le gouvernement italien 
fait une vente spéciale de timbres 
de la poste aérienne. Cette vente a 
déjà rapporté $100.000.

bA Drummond, dimanche prochain. 
—Près de 200 membres seront ini
tiés dans la Société L'Assomption.

Nous ne pouvons nier te fait que 
cette enquête, avec toute sa publici
té, a une tendance à amoindrir notre 
peuple qux yeux de ceux qui ne nous
connaissent pas.

INVITATION AU CLERGE 
ET A TOUB

Drummond, N.-B. (Spécial)—Après 
un mois de travail soigné et agréa
ble, l’organisateur de la Société 
L’Assomption, M. Ronald Charest, 
e>-t heureux d'annoncer que notre 
société nationale comptera bientôt 
une nouvelle succursale.

Un nouveau joyau viendra s'ajou
ter à la couronne de la Société L'As
somption et saura briller parmi tous 
les autres par son importance. B» 
effet la nouvelle succursale compte
ra dès le début près de 200 membres.

Ces nouveaux assomptionistes au
ront l'honneur d’être initiés diman
che prochain, le 30 juillet, au cours 
d une cérémonie Imposante qui se 
déroutera à l'église. Oe sera un évè
nement remarquable dans notre pa
roisse et dans l'histoire de la So
ciété L’Assomption.

Tous tes assomptionistes de la ré
gion sont cordialement Invités à cet
te initiation. M. l'abbé J. P. Léves
que, le distingué curé de notre pa
roisse, recevra avec 1e plus grand 
plaisir les membres du clergé des 
deux côtés de la rivière St-Jean.

La cérémonie commencera à S 
heures de l'ap-ôs-mldi. A la suite 
de l'initiation, oes discours seront 
prononcés par des orateurs émi
nent з. Le président-général le Dr. 
A M. Sormany d’Edmundston, et te 
secréîcire-krésor 1er général de la 

société, M. Calixte F. Sa n’.e de 
Moncton, seront présents.

a 2 neures de l'après-midi il y 
ьг.гт un concert de fanfare sur la 
piacedo l’église, ce qui donnera un 
caclii'; spécial à cette oérémor ie

Dans .presque tous tes endroits, les 
questions posées à oes gens, ne sem
blaient pas montrer beaucoup d'a
mour de la part de la partie qui fai
sait enquête, si l'on en juge .par" les 
questions impertirfcntest; menantes, 
insinuations, et accusations d*igno-

, ' , . . et particulièrement la vallée de la
Il semblerait que nos amis ameri- rivière St-Jean, et qui nous con- 

cains ont une passion innée pour naissent mieux. Au contraire, c’est 
ridiculiser et discréditer nos natio
naux devant l'Etat entier: de les1 
blâmer toutes les fois qu'ils en ont 
la chance, de faire souffrir un peuple 
pour l'exemple des autres, comme 
nous l'avans vu maintes fois.

Notre district congressionnel est 
grand, cependant, bien que nous so
yons situés à l’extrême nord, éloig
nés des grands centres, nous avons 
été choisis pour subir les humilia
tions qui nous sont faites actuelle
ment, pour satisfaire la haine de 
quelques-uns, рапсе que nous n'a
vons pas voté selon leurs désirs.bien 
que, selon la loi, nous ayons le droit 
de voter selon notre conscier.ce, et 
comme notre jugement le dicte pour 
le bien du pays.

Pourquoi ne sommes-nous pr | 
traités aussi équitablement que le 
reste des gens qui habitent notre 

fcrict? Pourquoi ne pas enquêter 
sur les votes dans quelques autres 
petite villages, où demeurent peu 
de gens, ou pas du tout?

H y a beaucoup de ces endroits 
dans ce district Si cela eût été fait, 
il y aurait eu, au moins, une appa
rence de justice dans ces agisse
ments. Mais, non, nous voulons mon
trer notre mdtif clairement à l’Etat 
et à la nation entière.

Nous présumons que les enquê
teurs avaient 1e droit, selon la loi. 
de faire une enquête, mais il semble 
à l’individu ordinaire, фіе la justice 
devrait demander que les fermiers 
et tes autres fussent laissés en paix, 
pour vaquer à leurs occupations res
pectives, et de demander les infor
mations aux bureaux des selectmen, 
ou aux officiers Chargés des élec
tions, légalement élus et noifimés, 
qui sont supposés connaître tes lois 
électorales, et de voir à oe que tes

INCENDIE A UNE 
FONDERIE DE MONCTON 

Moncton, N.-B., 21.—Le feu a é- 
claté oe matin dansla fonderie de 
la Record StoveandFumaoe Com
pany, causant des dommages éva
lués à $75,000. On ne connaît pas la 
cause de cet incendie, mais on soup
çonne que des passants qui ont cou
ché à cet endroit ont pu l'incendier 
in volontairement.

Durant cette enquête, nous avons 
été accusés d’ignorance. Cela est dû 
au fait que. malheureusement, nous 
sommes inconnus de la plus grande 
partie de la population de l'Etat. 
C’est un fait lamentable que seule-BOURSIER DU 

GOUVERNEMENT 
FRANÇAIS

Le gerant de "L'Evangélinc” ira sui
vre des cours sur l'enseignement 
du français et la musique religteu-

"La PATRIE" DEVIENT LA 
PROPRIETE DE "La PRESSE”

‘La Presse” a acquis 
récemment tout l'actif de “La Pa
trie”: journal, ateliers d’impres
sions. édifice et même le poste de 
radio CHIP. M. Oswald Maymnd, 
depuis 1912 rédacteur en chef de 
"La Presse”, devient directeur de 
‘La Patrie".

un fait surprenant que nos gens 
sont inconnus du reste de l'Etat, et 
de la Nouvelle-Angleterre, générale- Montreal.se.

Si le public, en général, de notre 
Etat, nous connaissait mieux, il est 
certain qu'il nous aimerait mieux. 
Quelques-uns d'entre nous peuvent 
être ignorant de quelques choses, 
mais la plupart des gens ignorent 
certaines choses. Les gens qui croient 
tout savoir, ces gens-là, nous n’en 
avons pas besoin. La plupart de nos 
et ns parlent, écrivent, lisent on deux 
longues, et quelques-uns, trois.

C'est un pari sûr que quelques-uns 
de ses enquêteurs ne peuvent pas en 
l'aire autant, et un grand nombre 
d individus de notre Etat sont dans 
le même cas. Cela demande de l'in
telligence pour apprendre deux ’an- 
gues. Lorsqu’un homme est assez in
fortuné de n'en savoir qu'une, qu'il 
essaie à en apprendre une autre, et 
il verra.

L'automne dernier, nous n’avions 
pas une campagne bien organisée, 
ici, cependant, personne ne peut dire 
que nous ayons suivi les autres E- 
tats. attendu que nous étions tes pre
miers à voter. Nous étions, l'en
droit destiné à changer les votes ré
publicains en votes démocratiques. 
Nous devions avoir lu les journaux, 
les magazines, et nous tes compre
nions, comme le reste du pays 1e 
faisait. Cela ne montre pas que dôüs 
fussions ignorants de oe qui se pas
sait dans le pays et dans 1e monde, 
en général.

Je crois qu'il est généralement re
connu que nous sommes des gens 
d’église, et sûrement que tes autres 
habitants de notre Etat ne sauraient 
nous en blâmer. Nous admettons que

Moncton, N.-B.—Le comité Fran
ce-Acadie vient de choisir M. Phi
lippe Arsenault, gérant de “L'Bvan- 
géline" comme boursier du gouver
nement français.

M. Arsenault se rendra à Parie 
au début de l'automne et suivra à la 
Sorbonne tes cours spéciaux de ren
seignement du français à l'étranger 
et se perfectionnera dans la musi
que et 1e chant d’église.

M. Arsenault est te fils du capitaine 
Antoine Arsenault de Grand Digue, 
N.-B., et neveu de Monseigneur Phi
lippe Belllveau, curé du même en
droit. П a fait ses études classiques 
a l'université St-Joseph et au collège 
Ste-Anne de la Pointe de l’Eglise; 
son cours fini, il enseigna 1e fiançais 
aux anglais pendant quelques an- 
nées^tant à St-Joseph qu’à Church

Le nouveau boursier acadien sui
vit pendant quelques temps à Mon
tréal des cours spéciaux de musique 
re'Jgieuse; U eut entre autres 
me professeurs d’orgues. M. Geo. 
Ross, Mus.Doc., et notre distingué 
compatriote, 1e maître Benoit 
rier, oirganiste-vîrtause de iégLse 
Notre-Dame de Montréal.

M. Arsenault fut organiste suc
cessivement dans son église na:a'e 
à Grand Digue, à l’Université St- V- 
eeph, au grand séminaire de Halifax 
à Montréal, au collège Ste-Anne. à 
la cathédrale de Chatham et flna e- 
îrent Ici, à l’Assomption de Monc
ton.

Nous profitons de l'occasion pour 
féliciter notre jeune boursier et lui 
souhaiter nos meilleurs voeux de 
succès.

M CHARLES GAUTIER 
DIRECTEUR DU "DROIT"

Une dépêch ed‘Ottawa nous ap
prend que notre confrère Chartes 
Gautier, rédacteur en chef du “Droit” 
depuis plusieurs années, succède 
comme directeur de oe journal au R. 
P. Gabriel Sarrasin,. O MJ., qui 
vient de donner sa démission.

M. Edmond Cloutier reste chargé 
de l'administration générale.
VOL D'ALCOOL A

BEAU CONCERT 
MUSICAL AU 
KIOSQUE LOCALLES CAMIONS 

DU MAINE AU 
N.-BRUNSWICK

Les fanfares de Grand-Sault et Van 
Buren se joignent à nos musiciens 
locaux pour donner un concert en 
plein air.dis I

GRAND SUCCESLes camions américains devront a- 
voir une licence de la province. — 
L'exemple du Maine es tsuivi.

RICHIBOUCTOU 
Riohibouctou. N.-B.,(Spécial)—Des 

Voleurs se sont introduite dans l'en
trepôt de la douane et ont volé une 
grosse quantité de liqueurs qui avait 
été saisie par la police ces jours (ter
mers. La police avait trouvé cette 
boisson dans une grande à Ste-Anne. 
Le gendarme Richard découvrit te 
vol vers cinq heures du matin eet se 
mit à la poursuite des voleurs qui 
étaient sur 1e grand chemin, entre 
Richibouctou et Rexton. Deux hom
mes dans un automobile, l’un s’évada 
er l'autre fut mis en état d’arresta
tion. П est dans la prison, attendant 
son procès. La quantité de la bois
son qui a été volée est évaluée à près 
ce $3,000.

FORT-KENT 
A REÇU SON

Wdértoton, N.-B.—A. W. 3a-- 
bour, sous-ministre des Travaux 
Publics, vient d'annoncer qu'à l'ave
nir les camions portant une licence 
du Maine ne pourront plus circuler 
sur les routes de la province à moins 
d'avoir une licence provincial.

Depuis environ un an te Nouveau- 
Brunswick permettait aux camions 
de circuler librement avec une li
cence américaine. Ce même privilè
ge avait été atocordé aux camion- 
leurs de la province par l'Etat du 
Maine. Récemment le Maine 
fusé oe privilège aux Canadiens et 
c'est pour suivre cet exemple que le 
Nouveau-Brunswick vient de pren
dre cette décision.

Le sous-ministre a fait cette dé
claration afin de bien faire compren
dre qu'aucun camion de l'Etat du 
Maine ne peut entrer au Nouveau- 
Brunswick avant d'obtenir une li
cence de la province.

I

Pof-
EVEQUE

S. Ex. Mgr McCarthy en tournée 
pastorale. — Près de 500 enfants 
sont confirmes.

Fort-Kent, Me., (DW.CH.)—6on 
Excellence Mgr McCarthy, évêque du 
diocèse de Portland, était dans moire 
puroisse dimanche le 16 juillet, en 
tournée pastorale. L’évêque distribua 
la sainte communion, à la première 
messe, aux enfants admis à la соп
ти n ion

LEUR FOYER 
EST REDUIT 

EN CENDRES
solennelle. A trois heures 

de l’après-midi U administra 1e sa
crement de confirmation à plus de 
450 enfants.

Un beau programme de chant fut 
exécuté à la grande messe par ’a 
chorale des hommes, et dans l’après- 
midi par 1e choeur des jeunes filles. 
Les membres du 4e dégré des Cheva- 
ііеіз de Colomb formaient une es
corte à Monseigneur et une vingtai
ne de prêtres des paroisses voisines 
assistaient à oes cérémonies.

L’église avait été décorée avoc soin 
et bon goût par les Rvdes 3rs Fran
ciscaine de Marie qui avaient aussi 
travailler pendant trois semaines à 
préparer tous les enfants pour cette 
imposante cérémonie. Son Excellen
ce adressa la parole en français et 
en ang’aig et félicita noire ben curé 
pour ses sages directions.

L’office des quarante-Heures com
mença dimanche 1e 23 courant et 
Plusieurs prêtres sont venue prêter 
leur concours pour tes confessions 
et les offices. Hier, fête de Ste-Anne. 
une grande-messe spéciale a été 
chantée et M y eut communion gé
nérale <}es dames de la Société de 
Ste-Anne.

Démonstration 
d’estime à 

l’abbé A. W. Daigle

Les Heureux Gagnants aux P. Maritimes
très annonces, pendant les intermè-

Van Buren. Me., (DN.CR.)—M. 
et Mme Paul Doucet et leurs huit 
jeunes enfants ont vu leur foyer ré
duit en cendres mardi après-midi. 
Lorigine du feu est inconnue, mais 
tes flammes se propagèrent si rapi
dement que rien n'a pu être sauvé. 
C'est une perte complète évaluée à 
plus de $1,500.00.

Le camion à incendie de Van Bu
ren s'est rendu sur les lieux du feu, 
à six mûtes de la vtite. sur la route 
Hamlin. lAemplod des extincteurs 
chimiques ne put avoir raison des 
flammes; la maison et tout son con
tenu furent détruits.

Ce régal musical eest dû à l’initia
tive de M le professeur Léo Poulin 
qui dirigé avec de magnifiques ré
sultats les musiciens de notre ville.

—Nul doute qu'au cours de l'été 
notre population aura encore l'ooca- 
iion d'entendre un autre beau con
cert musical.

VICTIMES Шcette
paroisse depuis quatre ans et demi 
vient d’être nommé par 8. E. Mgr 
P. A. Chiasmi, évêque de Chatham, 
à la curé de St-Hilaire du Mîdawas- 
ka. П a fait, dimanche dernier, ses 
adieux aux paroissiens de Balat-Paul. 
Devant une assistance émue, une a- 
dresse lui fut lue par M. P. P. Mo
rals et une bourse lui fut présentée 
par M. F. L. Léger.

C’est M. l'abbé Robichaud, curé 
de Pokemouche, un autre prêtre dé
voué, qui remplace l’abbé Daigle. 
Qu'il soit le bienvenu à Saint-Paul.

D’ACCIDENTS N.

Une femme de Rivière-Bleue tombe 
de dix pieds de hauteur. — Un 
homme se prend le bras dans une 
scie à bardeaux.

DECES DE
Mme M. CURRAN

.Il
légaux. Nous espérons qu'à l'avenir,Rivière-Bleue, P.Q. (D-NJR.C.) — 

Un malheureux accident a failli 
coûter la vie à Mme Auguste Bérubé, 
marchande de cette paroisse. En vou
lant aller à l'étage supérieur de son 
magasin, elle perdit l'équilibre et 
tomba d'une

A ІДМВНГОМЕ. ME.notre peuple petit s'attendre à être 
traité avec autant d'équité que les 
gens «Se n’importe quelle autre sec
tion de l'Etat. Attendu «pie tout 
nuage est ordinairement tapissé

Témoignage 
d’apprédation 

à l’abbé Martin

Grand-Bault, N.-B. (DN-R.C.) —
Mme Mike Curran de cette ville est 
décédée à Limestone à l’âge de 31 
ans. après une longue maladie.

Elle fut transportée ksi Jeudi et 
tes funérailles et l'inhumation eu
rent lieu samedi matin. M. l'abbé 
Geo. Bernier chanta 1e service.

La défunte laisse dans un grand dernier, à la salle des Chevaliers de 
deuil six enfante: AMpe, Thérèse, Colomb, M. l'abbé F. Martin, vlcal- 
Dorothée, Walter, Bernard et La*«- re à la paroisse du Sacré-Cœur (ta
rent ; aussi trois flDee du deuxième puis quatre ans et qui vient d'être 
lit: Muria, Hazel et Pauline; trois 
soeun: Anna, Louise de Bingham

d’argent, à In conclusion de l'èn-.dizaine de pieds de
quête, nous avons eu le plaisir de 
recevoir la délicieuse visite de son 
excellence te gouverneur Brann, qui 
parla au public et qui, très éloquem
ment, avec des mots Men choisis et 
appropriés, a eu réjouir les cœurs 
attristés de an gens, en les encou
rageant à «voir гтяЙІмуг dans l'a
venir, st leur souhaitant prospéri
té et bonheur. v ,

8a courte allocution fut grande-

BRULE AVEC hauteur sur 1e plancher.
Elle sc fractura une jambe et un 

eras et reçut des contusions par tout 
le corps. Les soins les plus urgents 
lui furent prodigués et les dernières 
nouvelles reçues nous donnent espé
rance qu'elle ae rétablira bientôt 

AUTRE ACCIDENT 
Un autre accident est survenu au 

moulin de M. Victor Aubut lorsque 
M. Jos Malenfant se fit prendre le 
bras dans un scie à bardeaux. H eut 
le bras sérieusement endommagé 
mais tes médecins croient cependant 
quH le lut sauveront sans amputa-

LA GAZOLINE Bathurst. M.-BL 30—Dimanche

ШШШШ
■16n.pl" d'?-n Prt* f-OWen argent, ш Obtiennent un v4«- 

Bî:4es pBr 14 °ener»l Motors Ltd. A

SiSÏS.“ÆTÆ %s?itô 000.00 qui me aocorUée aux deux теШеига, au Ohnada. **

tort-Kent, Me. (DUOS.)—Loult, 
Jeune garçon de on» ans. fila de M. 
et Mine Louie Bélanger de Preaqu’- 
ïele, Me., ü'eet infligé dee brOluree 
fatale* en allumant une lanterne

NAISSANCE
. Ш. Mgr Chiaaaon, a été l'objet d'une

Sr. Marie de Nazareth du noviciat belle démonstration de la pari deA M. et Mme Béa Martin de Ba
ker-Brock, est née le 14 Juillet une 
mie baptisée Marie. Irène, Vielle. 
Parrain et marraine M. et Mme Ré
gis Martin, grands-parente de Геп-

ooretenant de la gasoline.
Lee blessures qu’il s’infligea étalent 

tenement graves qu’il mourut quel
ques heure» pHte tard. L’Inhumation 
eut Heu dans le cknetlére 8t-boula 
de cette parole»,

des Uraelines de WatervUle. Me
et un frère, Afcert.

—L’église était remplie de parente 
èt d’amis qui vinrent assister 
funérailles. Nos sjtaq»l|dee » la 

Tan Buren, Me. famille éprouvée.

ses anciens paroissiens Une bourse 
lui fut présentée per M. J. K. Con
nolly et quoique pria A l’improvisie 
l’abbé Martin sut fort Men remer
cier les eerowene du Mort Céair

ment appréciés et reçue avec des
tonnerres 

Nous
nos remerciements Its plue sincères
et les P

. u-v.tantBon. de
і : .. g

C- V-, ' ••.'.*4-

Coadjuteur 
de l’archevêque 

de St-Boniface
AVEC FUTURE SUCCESSION

Cité Vaticane. 2Ь.—M. Emile 
Y elle. Sulpichen, supérieur du 
Grand Séminaire de Montréal, 
est nommé coadjuteur avec futu
re succession de Mgr Béliveau 
archevêque de Saint-Bonijac:.

Le nouvel évêque est né à Saint 
Remi de Napierville, le 4 u ril 
1893. fils de Simon Y elle, cultiva
teur. et de Rosina Dagenais. Il a 
fait ses études classiques au petit 
séminaire de Joliette (1903-1914) 
et ses études théologiques au 
Grand Séminaire de Montréal 
) 1914-1917». Il a été ordonné prê
tre par Mgr Bruchesi le 15 juil
let 1917. à Гéglise Saint-Jmn- 
Baptiste. Après son ordination, 
il alla parfaire ses études à Rome 
jusqu'en 1919. Il a obtenu, à VAn
gélique. le doctorat en philoso
phie. Avant de revenir au Cana
da. ü fit sa solitude à Paris < 1919- 
1920). De 1920 à 1927. ü a été pro
fesseur de dogme, de liturgie et 
d'histoire de VEglise au Grand 
Séminaire de Montréal. Il était 
supérieur depuis 1929.

^ lr;
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